
S IXtELAN(~ES I~EUGJEUX*

LE MOYEN, LE Sß-UL ET UNIQUE MOYEN
DE S'ENflICHRi

Tous les jours, nous entenions des centajies dc per-
sonnes se plaindre qt'elles sont pauvres et très-pnuîvres.

Et poturqtoi ? Parce qu'elles ne reçoivent pas d'eioura-
gement. A toutes ces personnes, ious voulons répondre
nuiouîrd'hi ; nos voulons iontrer di 'où vîint ce nmn-
que d'encourageo 1amen, et letir ta pplrendre ce qu il ibitt
potir changer leur condition et se Jaire rit'lbe.

L'encou ragement, de qui vi"nt-il iD pubbe.-Que
faut-il faire pour Pobtenir ? tre connu.-Comnent se
fait-on conitro I En s'annonc:ul.-Comnient S'n:u-
ce-t-on ? De doux nanitres.

La premièrc, par son enseigne. L'enseigne se pla:.ce
cl'orlinaire sur sa porte ou an-dessus. Un passant re-
garde, lit et se souvient ;un. autre t'it de mnme. 1n
sorte quCdans nu journée, il peuit seJ faire quep
eentes de persoines aient vu cele enseignt Mais
aussi très-soiuvent le grand nombre n';' nit itl:ei e:a-
tion, et von demeure inconnu. C-e-t ii t:ne vùèr:té en-
core plus appliable à -lenseigne ctqe l'o! e::'xose sutr time
rote peu passante. Alors que fdre ? Nots aieîns le voir
par ce qui sutt.

LA 2oE. rA-,nx- DE s .sNoNcetr, 'CST PAn ,YES .or-
NAUX. Les joutr x ont plus ou moins dboiinès ; leCrs

abnnes sont de die l rent-s casses. habi:entt de emrot-s
d Siorents. Dans otos les c s. t io rnl Oui i mra. sup-

inille abonnés, pesons, sera certailement lu oar ois à
quatre imille personnes , toutes dlîs personnes possa.itt
de l"instraction et par conséqnent des plus caîp;es
de profiter de ce qII'elles lisent. , tDonc, si vous voas n-
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ti:s-po r lui it:le erni nl ct:wr.:. d t g. net c;.'t- a. t ts tantt ene:ic -

ne edc dot l es ni-r te t c': a itule d qu'il ut-nd i; r dI lT.i i-

se dut Cut idc- c-M a 1a tes.

M. le curé Paquitai. un'aî pusct et la i -entin d'écrc 1 ttire d

noncez par cette voic (tout, ci vous servadt e :pre- l iss & dt Cana. pmas i.j que
iière) os vous faites connaitre ntu-sculernent dans aPel- s PT $Mcis l s'".;t dr

votre end roit, mais cicoredan s1Ulm iim toces d'au r dei rel;dîrMm - îI ue àd

calités où votre enseigne n'auttrait jamaispportervotrelr q duce .

nom. Ensuite, bicn des gens quipourralent VOUS en- torn- quequmi -uti- nu"

courager. confilés chez eux, ne peuvent saoir otic uitLemor-t%. ui a p wI

existence gne ear la voie d.es tuîn'. et si vous ni - I 'iî e e : e e
noncez pi, voyez la coniquence. De phsuneWi : Lt Les eircs de- -M. i cuPot
pulio depuis demx, rois. quatre aS et., .souvnt C !i i aie du Cainîat . Pi

t cuit encore beaucoup ; on in sert comme eî'iOc:o 'ps seur du ce précieux tré.vr. n.v

et., et telle fncPiUe. qui avait lit Sont ent*e Sms là t tt lul rao in oiV ei v

du iche,en sort sosvent pour aller þjsque n ns la chat r e caîii ide Tceilmt1
iière di pauvre ;,et telle autre. qui est duc ienlti mtie de 1.hieriutn, pour eiksier la

san ot le marchand, en sort pour revenir entre les mains iar les coups pe4lidque r les ci:e

de Phonejeiini cpaltt. d , . ..
Qu'est-il besoin d'en dire davantage UNos lecteu-s doi- .\ l&cjue Paqena fda

. , blim~~~hèquesp:ic er ds u
vent se rappeler lhistoire die plus d'un honme de mil- Co:niluzziné Religieuses. Arch
iers d'hommes QUI sE sorSNT rNcms pAa L P olL N nus 'a tout mis a co;trblui»,. et pur

ANNocEs, et qui autrement scrai:t demenrs datns la Anuss. Dia se-s MImeres, p:s
n o aliem ent <ziu t'ait étecotat e d ;

re à LttriJamais. nricl: et infatigable c
Ainsi encore une fois. nous le repétos .un rit-hi' .:-;rie b:ograiiiîue
i c . L'encouragtnent vient dl pubic ; oyent:ui se sont dist::gues ur d.

Le Publie ne laccorde qu'ceux qu'il con it : eum t ique cc eoi.
Cltta T.zbleau dJ- sMrs di CIcr-

3 . Onne se init bien connaire qu'en s'annonçt id les tlenîbres (lea s o!îiaue
4. . On ne s'annonce bien que par les journaux lécole:l et tilaes e.
5 o. Lannonce par cette voie est LE NoC L. LE su'L. Tiuau des Fon latrices das Ca

ET .,QU: Ursulie. Cogréunistes etc.
rT UIQU. 30TENn Es rRICHn' . , listralieni. cic. Tl' bleau a j pri:i

Lecteurs, ne perdez pas de vue ces cinq vrités ; c'est liés à Pl'horc d pavy. Géualoc
votre intérèt que vous consultezeti en suivant les direc- tes. l]s Peintres, la 'iomes du. L
lions.. ciants . c

No regardCZ pas à qelques misérables francs : ;ANNox- Nois r joutes nos EE es,f
renant le détazil uIe Lotît ce lue ce

CEZ, ANNoNCEZ, ANNONcEZ, ET vous VOUs Er.Ic!IRE!m aa cp
uNs voos don tn bon. u excellent conseil, avez Nousle e pous.seroius pjas p3us loit

bien soin de le mettre à proit. et ne manquez pas de rait ô:re fiatidieu.

vous souvenir dis MÉ LANGES R ELIGIEUX qui ont En reUam, nos dirons en un rr
. . .So t une rienle 3osalQ ;qct où chacun

toi ujouis leurs colonnes à votre disposition. ,le l'ails qui se tut le ia'.iurt à l' jit
N. B. Les ANNONCES, etc. peuvent étre jetées à la soît connme sitale puarticaer, à q

poste. lanienne.
1 F' r, : r- C. n R st
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DAPRES UN DESSEIN D=UNE RESSE31BLANCE PAItFAITI:

EXCUTfL A n.OM, D' .PRttS NATU'E.

L ES Sorssrcis attendent de jouren jour une gra-ure magnifi-.

que en FAC SIMILE du dessein cdessus.

L'acquisition du Portrait de ce pieux Pître et de ce brn riroven
que vicnt de perdre le pav. sera pour 1 plupart de nîos coripatri-àe,
un doux souvenir le dLévouem-t. de religion et de patrutiuiie.

Prix de chaque copie 2s'. Gd.
- - - 2s. pour le Clergé.

- - 2S. "les mjemb tres de lu TCin pîirancc.
s. personnsi auront crit

à notre mag asin avant ParrivécL du Portra it.
CIlAPELiEsb" & LAMOTIE-,

hVa-vis sle Seninaire.
Montral, 2 1 septembre IS17-tma.

IFOI~X TI - -p i NTD-' E.
OUTITES personnes ui pourraient donner des lXrO.Aric:s sir
le nommé LOUIS JODOI,, cultivateiur de Boucheurville, sn!t

T priés de les adresser ail Caré de 3ouîcierville.
Louis Jcdoin a quitió <on domicile il y a trois serrizinies et l'on ci

a plus entendu parler. C 'stun nuhomme de quararite-un aui s,j deni ironri
Ciiq pieds et demi. cheveu.; gris, .mais teint blond. Is a ait un gi t
d'étoffe. grise, unieveste de saye noire, pantalmns de drillu carrctté,
souliers de buf avec pices, chapeau de p:dlle avec crope, cisC
de coton barré bleu et blanc. Il arait avec luim n chien de moyenne
taille; ce chien a le cou, le ventre et les pattes blancs, le reste c uSo
corps est noir. . ..

IM. les Curés sont priés de s'interesser à ce sujet.
24 septembre 18417-qf.

flM EA-P.U K CLDE

TEMP ERAN CE,
PARI LE R. P. CHINIQT.

RE L.f A L'USAGE DES ÉCOLES.
Se vent[ chez MM.'FAlr.E & Cr.

c e MM . CH mrU & LA.oTUE.
« A L'Evîcifut.
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AcI:NTiS DE J. C. OmILLAlm D1C YF.W-YoRK.
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COLLEGE

JOLIETTES*C 1/E11 E/TAliSSEn5i/I ENT'I fOtllle à l'h tduustric lpar la libéraa
lite dle I' luurabttl 1. .Jorairtenannt tututu t. é Jllutl i i
direction îles Clercs de Si. Viteu. Lt plaun des études su di.

Sise cil cinq années, tlispos rinîsi qu'il sit :

1 itifian, N:i.

Eliiits île lue Grammnaire F et de1
glais-e.

Arithmét.igue.
ilistoire Sainte et Cours r.;elgieux.

istoire ancienne (eil aigls).

lI Graiiiajre Aint-

2 m. c. 'Y v

Syntaxe dsil dux laigues.

A r itlunîtique et prelières notions d 0Gibredle Géomtrie et du

un'or jheau

Princ es tîndl:inenaix il'tAgricllure el lie otaiique.
tye épistulaire et coipusii îldanâis les deîîuxagtius.

, .oire Rotmaine .(ecila)I uedes Ih-vee,

Les piiincipeis le la Littérature. (Belle.ettî:s)
AIlgebre, et Géomîét rie.
lihétorignîe,
.Etiie. de lu Ciionstitiuionlid pays.

' lio.ru de lrraiie par la wthode analytiqu.
i tcirfu il An etrre n i l -J) a ile ots..

Coipijîî~~jli et discuilrs ni .'.;g lais et ei Français.

lIlhysîjque. Chlimiej jppliquéiîe aux~ artsi , cec.
(e omtrie r j, .ptle, M iu

Copi jtion ?:e la1ises et Fra;ai e.î

now duPÇI ù a Slitf i. Og e L t ;iln

T.cgique, Méî îhyique, Morzle.

ot nT iit e ir pours d nsle-de:. :n ua

L.es Elièves qui, :îy.î'nt :.ivzji* ceour'.b M.ire*i zîi :G lei lain
tr<idiîeronit, dnis le mîîîîe ét.lubMemnt, d; profîî iirs qim . 1d

ie'roint eîle noua i la guite dii îJ.îit toui. J-,zî-j:i
,îrni en:.'ijîi5 ie gîliî-riimult chaqîjuî ii,.s àui .\jii îî
linie ilh,.po5iinon iiuluri-l,' lour t: irta dzz'ariî ut, andulî t lh up.
preildrc., il serla Lî .e l . e îde, ileî l di e

sosi- touls 10., r lrapport>;u-t i- t'n mp. xurt zeri d onié du rini ît jiuoi
.:îira fait d la- lecture l d :sprx .- rot d annuî u injl

en:1. Dus eC\Ztîeîsl îiuMllies .i:ire : s u liot i .j.i 'rI ,s d
I ."lli e. et ""e e.LrtL. .tîU ieU'lllii e de.'prix Ic Ira s sz;ilcaeS.

cON Pii r0N s :
'einemet et 3 m .partnpayabesavnce

Pour plu ampesrnsigments, s%"dreser n aim met.

H 1W. ANT. 11lIt\AUD1.it. tireur.
IEV. F. 1t.LA IAVY. Sou -nirecteur.

Ml. A. FA YAlR D. r ii t'M. l. L'Cil R 1TI RI
M.\. li cat..Alincur.

. lonsr/lner?) i'î r/urI <: i) r- zî AlunzzU .

I/ticp-. I des. /),<eîru
lû.i. car om . enn reea r o

cWit. Wolua :L V. Pré.ide t i ii, 

d". lae, ,. prescddn 1): oml :n

e ars de C tréptica. co lr ,.rIla , a jpla' -d. co t. h ly fil 1.tuila.i a. il. s i iiii

c-dte a s a omu e s : s d le la ss ,t . I!u 
t r e l a le t e

~u. y 'J -à- set utla1utitiu'iil.fl.~. / i î:î-tut.re. i tr.a.?zSlîi :' I i ttl'he: în n lt,iie.- emr me jr.. eco.

DES Ilh ' . I tdVrSnî 1r eu vrl - l i - i - il F - f jréu t s'i : u- uIl t ai t ra

non- l aq le n e. e men rut goo l Cn 4 Id.11Ce l%% CINQ PmR l Iqso U s l , .i ær .«,-ý ont
s>'au'ons 1.ri i cu deadeh iuàNAp r ; d0 tn nà!, i-tue' ino i re- h CrNd b l .n ld su l - t i. rî)

i P:i' ufti, un- u..:,;di ia tîîs l-iîs utiu.,ieà'.ii

5 d' l i S A C u . C U R . à litac u s c h f o u s d m d mm: :M',u nmr -

rie<irent inf>rmr) r Jb: lu heî g''îie i t os':rc il: niærveau Lir ~ le m Il- crti ac r et''t'i at t lc yitti ~î hiru z'n r ni- 'î: î-rîe < -ti-r- iu ie rémt réulit renwalti tou 'l esiii ile, unuî. C- prdt , ES D M eoit- itrJ:s îV-itut. Cs tt-- u.îiruiL itl' itii!iittu ttViivitI-. tî-l---ytîztîi'o - î- u tiiictuîlai C-i -trugmîiiiit iir -ssiuîli.d.esîd t
I- ss lne -ail lrte ,ti e rre. C sDit i - 'getî t;ui- i'. il. coi ;i e i p ult , . l'is.n; tI u z tn:rCo e i, l ' urio:.u rnc t i -uien oni pourr s' uî r tus d ali- il

:. lks -la tr Per re, -a gran n . a gr 'r:rpid. d cl lu M usan. l bur d e , ireî-P'rúsidentus étanut toila le-s jours l; p ;ccIts zu Bu-

aui trouseau, oi lpeut .s1 O lts pd.ticulares eîn ±'e,.ant a Kuz li pir: îe li p-:' i et ut ng :- tî e m îr ; tu on u. 01IN COl.INd.
c ve t-&ArC: : : r % : i n 'Sccrétaire et Tré.orier.

l.a pension est ia .£12 10 0, .uw:me. I-t rrMr. litm: t p: u t:mir o tro prchi w .. Lt a uns u.

lit n ;r;c lc

t p -Ii a tleto s m on'r ig r. e n r, ler; CO 1 4 S DES.à A C S RELi Xce;- rln:î il - eitl: dl voir la sreurs à r-;n si.

po)?ltur 1 ii; i ir: crîng.m' de.j-' n'y auraLE trs u t: t S L. RE fL ' E' R EILIGIE UX se publient PEUN fois lu se-

ir::cri e' : ir-- r J e noi ü- < :mi , -u tt- tn: :' it mue l.. deî -iuatret se-_ in lut : t lia et lît\ VINDitL i)
; 'a-::. 'îil;tau ilwt. u i incn:entd .i d'uabonmeu t poUr Pau ceu et de QUA'T tE LPIAST ES,

:-l-----. :n d c e tii Shntatque, l y turau iii m er public ipayt s d n e-, h aDls du p ste' part.

dt i e-t. r mnii enses iti-urent udénoer'aîx M en q iicent Lu-s M! GES îne reçuien pias d'Aon neet pour Mois de
ii:a--ée; ir- lt b coiuite, I uiitttion et c ccet. S s.

luî i -Ieuleit d tinuiiiuier Ie L so scrirett au ri

ES Siussignés ott 1.honneur dejinjn' nu pulic et à leurs
auis qlu'ils vi nu t e traisprter ur A telicr,ru- Ntre-Damt,
vis-à5-Nis le Sénonauulire,jü, taI qulilu lent dernièremienit unnuîoneî,

ils ont ouiert une Librairiiesous le iuomu de

L 13P R A1I R I E E C C L fS I A S1'IQU E'

21l scpt.-qtiw. - l,-Il on-constanment en main dca Tivres dli Mortile et d(eI ,Rei-
gion, et tout ce qui est écîaire aux .colt Chrétiennes. ls uspi-

rent quc le patrona, dui blic et nparticulièrementt dI clergé Czatli-liquiRnCR IeErerCUpasdé:fi, v auiri-rité il esaraaticles nt
x ceIlence det Oituvrges qui ortirint de Licr chipipc. Enn bi fit-

Afont tout enT C !eur Epouior pour satislire ceux qui Ic aoi srn,
ChIS. IIAILL ARGL' 5 I, -tciiiTE(lTf, au viueo,. t St. Louis, CI1APELEAU ar LAMOTIIE.

laute-Ville, Qu6bec. Montréal. 1- sept. 1847.

EANQ'U*E D'ÉPA RGNES D i; LA CITE

rT DU )s'T1cT7.

EtXTRAIT1

her.avril 18,-7.
LANC(E dule ce jour aux qpolmsants, til que iontr par

X93 :1 <9

31 juillet.
Montant d Cposé di 1cr. avril à .c-

jou.,.... . .£11,177 1 8
Montant retiré, - .. . . 21-I 1 6

talance hue ce jour auxt< dléposauts,

X00475 9

.Ltll17 8 9i

Par ordre lu Iltureatu, .

JOIIN COLLINS,

Cassiegr,
Ilireu li la Itnque i

du e - l ai t etdu Disti-t.
Nu. 46" firance rue St. Jaciuec. 3.

daieit niiouluinner -iauis un mois uavniitt Pepiraiostiojn le kur aljuboonen

' lt-j nires, :upauets, correspondances, etc. etc. doivent lire
lltlr;tees, fransil de pors, àsi l'Editeur des ilages Religux à Ale-
réal.

IttiN l DES ANNONCa.S

Six ligns et aiu-dssire, 1òre. insertion, - .C) 6
Cique iserujoun sbsquejte, i 0i 7

i .ligues et au-dessaousi, Itre. insertioni, o 3u 'h-
Chaqulie inserntionj suubsuiuuiete, t. t 101

Au-esdus dl l ligies, [Ire. insertioni] chaque ligne, O 0Q
Chaquîîe inusertionp subsgete, par ligne, O 0o

j m Lit. Auoicesis noni ne:comui gisgées l'ordres sotts ui é 0es jusiqi'i li
avis cnair-.

'91u1r uas Anunniiers qui doi'tVent parrît i.oxr a, pour dit
anuonces fréquentes, etc., Pon peut traiter le grái- gré.-

A C~E'TS DES NE LING S RE LIGIEUX.

Mottrélt. tlM. AliE, & Ctu., jlibraires.
'Trois-Bisiires, .VAL. GLI. T, Ecr. N. P.

Qîlubec, Ai, D. A1ARII''N IAt iU, Pire. ic.
Stz. Anise, . AM. F. 'i1OTE, l<tre. Direct.

Unreau des Mul liuges Religl, ioisièm utige île lIt Iisonlitk
cole prs de v-éché, coinj des ruas MignonIC et St. Deni.s.

JOS.RIVET & JOS. CiAPLEAU,

Pixornii fi.ati itM 'r ] îIiîitUNEiS'.<j


